
En répondant à une situation d’urgence qui 
requiert le déploiement d’une assistance 
externe exceptionnelle, la FAO collabore 
avec de multiples partenaires, y compris des 
gouvernements, d’autres organisations des 
Nations Unies et des groupes humanitaires. 
La FAO travaille en étroite coopération avec le 
Bureau de la coordination des affaires humani-
taires, qui mobilise et coordonne l’intervention 
des Nations Unies en cas d’urgence.

La première étape est l’évaluation des 
besoins. Par exemple, le Programme 
alimentaire mondial et la FAO conduisent une 
mission de terrain conjointe pour évaluer les 
besoins immédiats d’aide alimentaire. Durant 
la mission, la FAO estime les besoins pour 
rétablir la production vivrière locale et les 
moyens d’existence ruraux. 

La FAO conçoit alors un programme de 
relèvement et mobilise des fonds pour sa 
mise en œuvre. 

Les organisations non gouvernementales 
(ONG) ont un rôle particulièrement important 
à jouer en tant que partenaires dans les 
interventions visant à protéger et à restaurer les 

moyens d’existence basés sur l’agriculture. Elles 
facilitent souvent la distribution aux agriculteurs 
touchés d’intrants de base de la FAO tels que 
semences, outils et engrais. La FAO joue un rôle 
de conseiller, notamment en veillant à ce que 
les fournitures de secours soient adaptées au 
climat et à la campagne de semis de la région. 

Le but premier des interventions d’urgence 
de la FAO est d’empêcher la situation de 
dégénérer davantage dans les zones rurales. 
La FAO met tout en œuvre pour remettre 
en état la production agricole, renforcer 
les stratégies de survie des sinistrés, et 
permettre aux populations de réduire leur 
dépendance à l’égard de l’aide alimentaire 
dans les plus brefs délais. 

Grâce à son mandat de développement 
et à sa capacité institutionnelle d’effectuer 
une transition en douceur de la phase 
de réhabilitation à celle de l’aide au 
développement à long terme, la FAO 
concentre ses interventions d’urgence sur 
l’aide aux communautés afin de renforcer leurs 
compétences et d’améliorer leurs exploitations.

www.fao.org

Situations d’urgence

Comment se déroule une opération d’urgence 

Un agriculteur victime du tsunami au Sri 
Lanka montre une carte qui lui donne droit 
à des semences et des engrais distribués 
par la FAO.
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Protéger, remettre en état, améliorer: le rôle 
de la FAO dans les situations d’urgence

Faits saillants
En 2008, la FAO a mené 

755 projets d’urgence dans 

114 pays ou régions.

Chaque année, des urgences 

complexes, des conflits et des 

catastrophes naturelles forcent 

des millions de gens à abandonner 

leurs logements. En 2007, l’ONU a 

recensé dans le monde 16 millions 

de réfugiés et 26 millions de 

personnes déplacées à l’intérieur 

de leur pays.

Les conflits sont la première cause 

de grave insécurité alimentaire. 

Les urgences alimentaires 

répétées sont concentrées 

en Afrique subsaharienne, où 

près des deux tiers des pays 

affectés sont le théâtre de 

troubles intérieurs.

Quarante pour cent des pays 

sortant d’un conflit finissent par 

y retomber; en Afrique, ce chiffre 

passe à 60 pour cent. 

Plus de 200 millions de personnes 

sont victimes de catastrophes 

naturelles chaque année. En 

2008, on a dénombré des 

inondations au Yémen, en Inde 

et au Bangladesh; des séismes au 

Pakistan et en Chine; un cyclone 

au Myanmar; et des ouragans 

dans les Caraïbes.

L’influenza aviaire et d’autres 

menaces à la chaîne alimentaire 

peuvent déclencher de graves 

situations d’urgence. Entre juin 

2007 et juillet 2008, 30 pays ont 

été touchés par l’influenza aviaire.

Les situations d’urgence peuvent être dues à une multitude de causes naturelles 

– ouragans, inondations ou séismes – ou de causes anthropiques, comme les 

troubles civils et la guerre. Les populations rurales du monde en développement 

comptent parmi les plus vulnérables. La plupart des communautés dépendent 

de l’agriculture et d’entreprises connexes pour leur sécurité alimentaire et leurs 

moyens d’existence. De ce fait, l’expertise de la FAO en matière d’agriculture, 

d’élevage, de pêches et de forêts est cruciale dans les interventions d’urgence et 

les efforts de réhabilitation.
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Dans le cas de crises prolongées, la FAO 
estime que les interventions doivent dépasser 
le cadre de l’aide d’urgence et faire fond sur 
la résilience naturelle des communautés, car 
cette approche aboutit à un relèvement plus 
efficace et plus durable. 

Renforcer la diversité: Les communautés qui 
pratiquent à la fois l’agriculture et l’élevage ont 
souvent la capacité de résister aux catastrophes. 
Par exemple, dans l’ouest du Soudan sujet 
aux sécheresses, en plus de l’agriculture, les 
communautés pratiquent un peu d’élevage, ce 
qui leur sert de filet de sécurité en cas de perte 
de récolte. La FAO exploite cette diversité en 

encourageant une conversion de l’agriculture 
aux pâturages, en remettant en état les 
parcours et en améliorant l’accès au crédit et 
à de meilleurs services vétérinaires. 

Soutien aux institutions locales: Durant 
une crise prolongée, les institutions du 
gouvernement et de marché s’effondrent 
souvent, laissant les communautés aux prises 
avec elles-mêmes. Les réseaux de soutien 
traditionnel et les communautés deviennent 
le meilleur espoir de survie des populations. 
La FAO travaille sur le terrain pour garantir 
la solidité et la capacité d’adaptation de ces 
institutions locales. Par exemple, la FAO 

favorise les marchés locaux de semences 
car ils offrent aux agriculteurs locaux un 
débouché pour leur production et un accès à 
un choix bien plus vaste de semences pour 
les cultures adaptées aux conditions locales.

Tirer parti des savoirs locaux: Durant une 
crise, les agriculteurs se rabattent souvent 
sur les cultures qui nécessitent moins 
d’intrants et ne dépendent pas de marchés 
lointains. En Sierra Leone, par exemple, la 
production de manioc et d’autres tubercules 
a progressivement supplanté le maïs. La FAO 
encourage ce genre de tendances comme clé 
du progrès et de la résilience future aux chocs.

Approche spécialisée face aux crises prolongées

Intervention en cas d’urgences soudaines 
La FAO offre une assistance rapide aux 
ménages du monde entier qui ont perdu tous 
leurs actifs dans une catastrophe naturelle. 
Les petits exploitants pauvres qui sont 
tributaires de l’agriculture sont frappés de 
façon disproportionnée par ces catastrophes 
qui aggravent encore davantage leur 
vulnérabilité. La FAO s’emploie à rétablir la 
production vivrière locale par la distribution de 
semences, de matériel végétal, d’outils et de 
formation, en offrant aux ménages affectés 
les moyens de produire leur propre nourriture 
et à s’affranchir de l’aide alimentaire. 

Vers une paix durable au Soudan
Par le biais d’unités de coordination des 
urgences et de la réhabilitation à Khartoum 
et à Juba, la FAO s’emploie à soutenir la paix 
au Soudan en aidant les plus touchés par 
le conflit – réfugiés, rapatriés et personnes 

déplacées – à réintégrer leurs communautés. 
L’aide de la FAO va de la distribution 
d’intrants de base tels que les semences, 
à la remise en état des services de santé 
animale, au renforcement de la capacité des 
communautés de réagir face aux épidémies 
de maladies animales et de participer à une 
bonne administration du régime foncier.

Permettre aux ménages touchés par 
les conflits de rebâtir leurs moyens 
d’existence en RDC 
En République démocratique du Congo, la 
FAO aide les populations les plus vulnérables 
à redémarrer l’agriculture en leur fournissant 
des semences, des outils, des petits 
ruminants et du matériel de pêche, et en 
rétablissant l’accès aux marchés. Ces activités 
permettent aux personnes déplacées à 
l’intérieur du pays, aux réfugiés, aux rapatriés, 
aux anciens combattants, etc. de produire 

de la nourriture pour satisfaire leurs propres 
besoins et ceux de leurs communautés. 

Prévention et intervention en cas 
d’urgence dans la chaine alimentaire 
L’influenza aviaire, la mosaïque du manioc, 
les infestations acridiennes et d’autres 
ravageurs et maladies compromettent de plus 
en plus les disponibilités alimentaires dans 
le monde entier. La FAO travaille en étroite 
coopération avec les autorités locales pour 
conduire des évaluations épidémiologiques 
afin d’aider à mieux comprendre la dynamique 
des crises. Elle fournit également une 
assistance technique immédiate, des 
avis de politique, une formation et une 
coordination aux services vétérinaires et aux 
gouvernements pour garantir les meilleurs 
délais d’intervention.

Profils d’intervention en cas de catastrophe 

Forte de décennies d’expérience en urgences 
alimentaires et agricoles, d’une considérable 
expertise technique et pouvant compter sur 
des bureaux disséminés dans plus de 90 pays, 
la FAO offre un encadrement et une assistance 
sans délais dans les domaines suivants:

Prévention, planification préalable, 
alerte rapide
Le Système mondial d’information et 
d’alerte rapide de la FAO (SMIAR) surveille 
en permanence les situations d’urgence 
potentielles, tandis que les programmes de 
prévention et d’intervention en cas d’urgence 
aident les pays à atténuer l’impact des 
catastrophes sur la sécurité alimentaire et les 
moyens d’existence des populations touchées.

Évaluation et réponse aux besoins
La FAO évalue les besoins d’urgence, 
surveille la situation de la sécurité 
alimentaire mondiale, formule des stratégies 

de réhabilitation et met en œuvre des 
programmes de relèvement.

Coordination et assistance technique
En tant qu’organisme des Nations Unies chef 
de file pour l’agriculture, la FAO dispense 
des avis techniques et une coordination pour 
les interventions agricoles effectuées par 
tous les partenaires de développement, y 
compris les ONG, la société civile et d’autres 
organisations des Nations Unies, optimisant 
ainsi leur impact. 

Relier la phase des secours à la 
réhabilitation et au développement
La FAO utilise sa grande expertise technique 
et son expérience de développement pour 
aider les pays et les communautés victimes 
de situations d’urgence à effectuer une 
transition en douceur de la phase des secours 
à court terme à celle de réhabilitation à plus 
long terme. 

La FAO: avant, durant et après une urgence Croissance de l’exécution du 
programme d’urgence de la FAO  
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